
n MASSIF DE LA SERRE

Serre Vivante n°48 - Automne 2019  5

Retourner vivre dans Ie dé-
partement de son adoles-
cence ! Cadre dans la fonc-
tion publique, elle décide iI 
y a une dizaine d'années de 

marquer une pause dans son parcours 
professionnel et d'en profiter pour ap-
prendre le travail du cuir. Depuis tou-
jours elle est fascinée par cette matière, 
son toucher, son odeur. Elle suit donc 
une formation de maroquinier-sellier 
d'art à l'école Boudard à Montbéliard. 
Recrutée dans la foulée par une entre-
prise de maroquinerie de luxe, elle tra-
vaille pendant six ans comme « artisan 
à table », ce qui lui permet de complé-
ter sa formation initiale. Ayant réintégré 
la fonction publique, elle crée en paral-
lèle son auto-entreprise.

Qu’est-ce que la maroquinerie ?
Matière qui accompagne l’homme de-
puis la préhistoire, le cuir tanné est utilisé 
dans de nombreux domaines (habille-
ment, chaussure, automobile…). Les dif-
férentes techniques de tannage permet-
tent à partir du cuir d’un même animal de 
multiplier les couleurs, les aspects. De 
très nombreux cuirs sont tannés : ovins, 
porcins, chèvres. Isabelle travaille essen-
tiellement du cuir de bovin, le plus fré-
quemment utilisé en petite maroquinerie. 
A l’origine, la maroquinerie désigne le tra-
vail du maroquin : la peau de chèvre tan-
née. Aujourd’hui, le terme désigne plus 
particulièrement la fabrication des sacs 
à mains, cartables, pochettes et tout ce 
qui est portefeuille, porte-monnaie, etc…

Une pratique traditionnelle
Isabelle travaille « à l'ancienne », en 
utilisant des outils et des techniques 
traditionnels : couture sellier à la main, 
pince à coudre, griffes, fil de lin frotté à 
la cire d’abeille, fer à fileter et à lisser... 
Elle fabrique surtout des porte-mon-
naie, porte-cartes, sacs, ceintures... 
Elle ne fait jamais deux fois la même 
pièce et aime beaucoup créer un ob-
jet avec son futur utilisateur. Très peu 
d’artisans travaillent comme elle ex-
clusivement à l’ancienne, les temps de 
fabrication étant forcément plus longs 
les prix sont donc plus élevés. Elle 
aime beaucoup la transmission du sa-
voir et fait souvent des démonstrations 
lorsqu’elle expose. n 
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l’art de la maroquinerie
En s'installant à Ougney, lsabelle Rigoulet, réalisait un vieux rêve ... 

Ougney, les Cuirs d'Isel  .

L’École Boudard à Bethoncourt : chez les apprentis du cuir
L’apprentissage du maniement de la griffe de 10 et de bien d’autres outils 
(couteau à parer, gouge, matoir, couteau à pied demi-lune, etc.) fait partie de 
la formation dispensée à l'école Boudard qui a formé nombre de salariés de 
la maison Hermès. L’odeur du cuir qui flotte dans l’air s’échappe des peaux 
de toutes les couleurs, empilées sur des chevalets en bois, aux quatre coins 
de l’immense atelier. Intégrée au CFA du Pays de Montbéliard, cette école 
forme les actuels et futurs professionnels du cuir : les maroquiniers pour les 
plus grandes marques mais aussi les selliers peuvent commencer ici, par un 
CAP ou un FMA (équivalent du brevet des métiers d’art), et poursuivre par 
un bac Pro, voire un BTS. Ce pôle cuir, hébergé en partie par le lycée Les 
Huisselets, propose également des formations pour adultes. n
+> CFA du pays de Montbéliard, rue des Frères Lumière 25200 Bethoncourt - 03.81.97.36.37

En maroqui-
nerie, la griffe 
de 10 (points 
par pouce) 
est un outil 
embléma-
tique. Déjà 
empoignée 
au XIXe siècle 
par Thierry 
Hermès, le 
fondateur en 
1837 de la mai-
son éponyme 
elle sert à pré-
percer le cuir 

– à le «griffer» 
– pour faire les 
coutures avec 
une parfaite 
régularité.

Pochette 13x16x5 cm 
réalisation : 13h

Porte-monnaie 9x10 cm
réalisation : 4h30


